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Article La Croix – « Derrière l’écrit et le sang des signes lumineux »

Mes cheveux se sont parfois hérissés devant les images de Charlie Hebdo. L’Eglise comme d’autres religions en prennent de sérieux coups, parfois impudiques, voir obscènes, parfois marrants et justes. La liberté d’expression n’interdit pas de se fixer des limites. 
Les jeunes imams réunis à Paris pour revenir sur les attaques de la région parisienne nous ont fait la surprise de citer plusieurs fois le pape François : « il ne faut pas provoquer, insulter la foi des autres, la tourner en dérision » disait François. André XXIII a eu une réflexion pertinente à ce sujet : « Une caricature de mauvais goût, une critique même gravement injuste ne peuvent être mise sur le même plan qu’un meurtre. »
[bookmark: _GoBack]La mort des 17 victimes restera comme une tache indélébile pour la France. Le triptyque républicain est descendu des frontons pour s’incarner dans la rue.
L’immense mobilisation qui a suivi a été sans précédent, par son ampleur et son côté inédit,.  a fleuri à travers toute la France, en brandissant des millions de crayons et de dessins face à la brutalité obscène. Notre pays a gagné le droit d’être fier de lui-même. Et surtout de sortir de son individualisme et de son apathie.
Autre fait marquant, la police a été ovationnée comme jamais. Les bras d’honneur et les insultes qui les saluaient régulièrement ont été effacés comme par enchantement.
Il faut continuer à solliciter ce qui nous échappe. Gardons ce sentiment de n’avoir pas encore  compris. Les terroristes eux croient toujours avoir tout compris. Charlie Hebdo était leur cible. Point final.
Mille idées nouvelles fleurissent maintenant. Une école nouvelle semble naître. Les jeunes ont besoin d’apprendre ce qui a pu déclencher ce tsunami paradoxal. C’est le travail difficile et militant des prochaines années.
Les musulmans ont besoin de retrouver leurs racines et l’histoire de leur pays d’origine. C’est leur premier défi. Leur deuxième défi se situe dans le registre culturel. La pudeur est une valeur centrale dans l’Islam. L’occident ne les y aide pas. Le dévoilement des corps leur donne le sentiment de vivre dans une société impudique.
Mahomet dit dans le Coran : « ce que vous ne pouvez atteindre par la douceur jamais vous ne l’obtiendrez par la violence »
L’évangile vise haut et fort en trois mots : « l’amour vainc tout »
Ecoutez ce fait qui m’a marqué il y a 40 ans. En achetant une ruine dans les gorges du Verdon que 250 jeunes loubards de plusieurs religions ont reconstruit, un jeune musulman trouve dans une poubelle une vierge à l’enfant qui est cassée. Il me l’apporte, la répare et me l’offre. La bâtisse terminée, nous l’avons incrusté au-dessus de la porte d’entrée. Elle veille depuis des dizaines d’années sur nos jeunes.
Elle est signe d’espérance. Quand nous puisons dans quelque religion à laquelle nous appartenons, ces gestes d’amour nous font espérer que demain notre unité ne sera pas un rêve.
La prière pour la France dans toutes les mosquées françaises en est un signe lumineux.
